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Plurilinguisme dans l’enseignement / apprentissage des 

déterminants en 5
ème

 année primaire. 

 
Dr / Iken Louiza  

Université de Constantine II. 

 

 
La réflexion sur l’enseignement de la grammaire a beaucoup 

évolué. En effet, de plus en plus d’études ont été faites en 

didactique du FLE. Elles ont souligné l’importance de la 

grammaire non seulement dans l’apprentissage d’une langue 

étrangère mais aussi dans l’appropriation de cette dernière par 

l’apprenant.  

Dans cet article nous proposons d’enquêter sur l’enseignement 

des déterminants en classe de FLE et plus  précisément au cycle 

primaire. Nous cherchons principalement à évaluer les 

compétences des apprenants de 5
ème

  AP 
(1)

 au niveau  des 

déterminants et ce à travers une analyse d’erreurs dans le but de 

voir la manière dont ces apprenants  manipulent cette notion  dans 

les productions écrites.  

 

Mais notre intérêt  porte plus particulièrement sur : la place du 

plurilinguisme dans l’enseignement /apprentissage du micro 

système des déterminants, dans la mesure où en Algérie on a à faire 

à un publique plurilingue  (arabe algérien, arabe standard, français 

et berbère pour les  berbérophones), donc la question qui pourrais 

se posait : Comment les apprenants de 5
ème

 AP abordent  –ils 

l’enseignement des déterminants  dans ce contexte plurilingue ? 

Afin d’évaluer les compétences des apprenants de 5
ème

 AP à 

manipuler le micro système des déterminants, nous leur avons  

proposé une production écrire.  

 

1-Description de l’évaluation : 

 Nous avons demandé aux apprenants de 5
ème

 AP d’écrire un 

paragraphe de trois ou quatre lignes dans lequel ils présenteront un 

métier de leur choix. A travers cet exercice, nous voulons évaluer 

l’utilisation libre et spontanée des déterminants par les apprenants, 

voir leur fréquence d’emploi, les déterminants les plus utilisés et la 
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manière dont ils sont employés. Nous tenons à signaler que cet 

exercice fait partie du programme de la cinquième année primaire. 

 

2-Justification du choix des apprenants de 5
ème

 AP 

(l’échantillon du test) : 

Vu l’impossibilité de faire le test à l’ensemble des classes de 

5
ème

  AP, nous nous sommes contentée de deux classes de vingt -

cinq apprenants chacune. Ces deux classes n’appartiennent pas au 

même établissement et ce pour mesurer et évaluer réellement les 

compétences des apprenants à manipuler la notion en question. 

Etant donné que l’enseignement est assuré par deux enseignants 

différents nous obtiendrons donc des résultats plus représentatifs et 

plus authentiques.  

L’âge des apprenants varie entre 10 et 11ans, et la majorité 

d’entre eux sont issus d’une classe sociale moyenne et habitent tous 

dans un milieu urbain : la daïra d’El Khroub. Notre choix a porté 

sur ces apprenants pour deux motifs : 

Premièrement, c’est la dernière année d’enseignement du 

français au primaire et la dernière occasion pour ces apprenants 

d’étudier les déterminants. 

Deuxièmement, c’est une classe d’examen, c'est-à-dire que les 

apprenants seront soumis en fin d’année à l’examen de la sixième 

qui décidera de leur passage au cycle moyen. 

Autrement dit, ils nous permettront de mesurer l’impact de 

l’enseignement des déterminants et les connaissances acquises tout 

au long du cycle primaire. 

 

4- Analyse des réponses de la production écrite  de la 5
ème

AP: 
Tous les emplois des déterminants : corrects ou erronés seront 

pris en considération, analysés et répertoriés dans le but de voir les 

déterminants les plus employés, les mieux maitrisés. 

Afin d’analyser les productions libres des apprenants et 

précisément l’usage des déterminants, nous optons pour une 

analyse d’erreurs de type grammatical car comme nous le savons 

tous, en didactique les erreurs peuvent être grammaticales, lexicales 

ou phonétiques.  

La majorité des apprenants n’ont pas dépassé le nombre de 

lignes préconisées, presque chacun d’eux a écrit trois ou quatre 
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lignes, sauf quatre apprenants (23) (28) (29) (45) qui n’ont rédigé 

aucune ligne. 

Dans cet exercice, deux cent trente et un emplois de 

déterminants ont été relevés. Chaque copie comporte au moins un 

déterminant. En général, le taux d’usage des déterminants varie de 

01 à 10 emplois. 

Parmi les déterminants utilisés, les articles définis (le, les, la) 

arrivent en première position avec quatre- vingt –seize emplois de 

l’article « le » soit 41,55٪des occurrences, quarante –six emplois de 

l’article « les » et vingt- sept emplois de l’article « la ». Viennent 

ensuite l’article indéfini « des » (vingt –trois emplois ),l’article 

indéfini « un » (quinze emplois ), l’article indéfini « une » (sept 

emplois ), l’article défini « l’» (six emplois), l’adjectif démonstratif 

« ce »(trois emplois), l’article partitif« du » (deux emplois), et enfin 

nous avons l’adjectif démonstratif « cette » et les adjectifs 

possessifs « mon » et « leurs » qui sont utilisés une fois chacun. 

Voici un histogramme qui présente la fréquence d’emploi de 

chaque déterminant : 

 

 
 

Maintenant que nous avons relevé les déterminants et vu la 

fréquence d’emploi de chacun, nous passons à l’analyse des 

emplois corrects et erronés de chacun d’eux. 

Parmi les deux cent trente et un emplois de déterminants relevés, 

nous avons compté trente-sept emplois fautifs ce qui représente 

16,01٪du taux global. 
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Voici quelques exemples sur les emplois erronés de quelques 

déterminants (Il est important de signaler que nous avons reproduit 

les erreurs des apprenants mais  tout en les épurant des fautes 

d’orthographes) : 

 

L’article « le » : 

Ce déterminant est apparu plusieurs fois, nous avons compté 

quatre-vingt –seize emplois par trente –neuf apprenants. C’est le 

déterminant le plus utilisé dans les essais des apprenants car c’est 

sans doute le déterminant qu’ils maitrisent le mieux. Cette maitrise 

est due à sa fréquence en langue française. En effet, il est 

incontestable que c’est l’un des mots les plus connus en langue 

française. 

 

Sur les 96 emplois quatre sont fautifs, ce qui représente un taux 

faible soit 4,16 ٪ du taux des emplois corrects de l’article « le ».  

 

1-*Le menuisier travaille dans un atelier, il utilise le bois, les 

clous et le scie(14). 

2-*Il utilise le bois, le scie, les clous, le marteau(16). 

3-*(…) il utilise le fourchette et la cuillère (21). 

La confusion entre féminin et masculin est connue depuis la nuit 

des  temps, c’est un phénomène très répandu chez les apprenants, et 

la principale raison de cette confusion est la traduction en langue 

maternelle comme c’est le cas du mot « scie » qui est un mot 

masculin en langue arabe (LM). Donc, dans cet exemple, 

l’apprenant  utilise un mot existant dans sa langue maternelle, ce 

mot existe en arabe algérien et en arabe standard, c’est un mot 

masculin et il a ajouté le déterminant « le ». 

 

Pour ce qui est du mot « fourchette » en langue arabe c’est un 

mot féminin comme en français. Par conséquent, l’apprenant qui a 

mis « le » soit c’est par ignorance, il ignore que c’est un mot 

féminin, soit par hésitation, il ne savait pas quoi mettre, il a hésité 

entre « la » et « le » et il a fini par choisir le mauvais article 

(l’article « le »). 

Donc, dans les énoncés (14), (16),(21) c’est l’article défini « le » 

qui est employé à la place de « la ». 
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Les tournures les plus correctes sont : 

1-Le menuisier travaille dans un atelier, il utilise le bois, les 

clous et la scie (14). 

2-Il utilise le bois, la scie, les clous, le marteau(16). 

3-(…) il utilise la fourchette et la cuillère (21). 

 

L’article « les » : 

Cet article a été utilisé quarante –sept fois, c’est l’article qui 

représente le taux le plus fort des emplois erronés et précisément 

(quatorze erreurs) ce qui représente 29, 78٪ des emplois corrects. 

Les erreurs commises par les onze apprenants (08), (09), (10), (11), 

(15), (21), (31), (33), (36), (37), (38) sont de différentes natures : 

 

- soit les apprenants emploient l’article défini « les » qui est au 

pluriel et l’accompagne d’un mot au singulier. Dans ce cas, ils ont 

omis la marque du pluriel « s » comme c’est le cas des exemples ci 

- dessous : 

1-*il fabrique les table. (8)  

au lieu d’employer : 

1-il fabrique les tables. (8) 

2-*il utilise le marteau, les vices, les clous et les planche 

d’abord, il rabote les planche puis il les colle.(15) 

au lieu d’employer : 

2-il utilise le marteau, les vices, les clous et les planches, il les 

rabote puis il les colle.(15) 

3-*il coupe les bois ensuite rabote les planche. (10) 

au lieu d’utiliser : 

3-il coupe le bois en planches, ensuite il les rabote. (10) 

4-*il coupe les bois ensuite rabote les planche. (11) 

au lieu d’utiliser : 

4- il coupe le bois en planches, puis il les rabote. (11) 

5-*le boulanger fabrique le pain et le gâteau et le croissant.(21) 

au lieu d’employer : 

5-le boulanger fabrique le pain, le gâteau et les croissants. (21) 

6-*le médecin travaille dans un hôpital, il soigne les 

médicament. (33) 

au lieu d’utiliser : 
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6-le médecin travaille dans un hôpital, il soigne les malades.(33) 

Ou 

6-Le médecin travaille dans un hôpital, il prescrit aux malades 

des médicaments. (33). 

7-*Le maitre travaille dans l’école il apprend les enfant lire et 

écrire et raconte (37). 

au lieu d’employer : 

7-Le maitre travaille dans une école, il apprend aux enfants à 

lire, à écrire et à raconter des histoires (37). 

8-*Le médecin travaille dans l’hôpital il soigne les malade.(38) 

au lieu d’utiliser : 

8-Le médecin travaille dans un hôpital, il soigne les 

malades.(38) 

Ces exemples prouvent que les apprenants commettent presque 

les mêmes erreurs surtout en ce qui concerne le mot « planche » qui 

s’est reproduit plusieurs fois. 

 

-soit les apprenants emploient un mot au singulier qui se termine 

par « s » et qui n’existe qu’au singulier, c'est-à-dire que nous ne 

pouvons pas le mettre au pluriel, puis ils le font précéder de 

l’article « les », comme c’est le cas du mot « bois » dans les 

exemples suivants : 

 

1-*Il utilise le marteau, les bois, la colle. (9) 

2-*il coupe les bois ensuite rabote les planche. (10) 

3-*il coupe les bois ensuite rabote les planche. (11) 

Dans ces exemples les apprenants auraient dû employer le mot « 

bois » au singulier, ce qui donne : 

1-Il utilise le marteau, le bois et la colle. (9) 

2-il coupe le bois, ensuite rabote les planches. (10) 

3-il coupe le bois, ensuite rabote les planches. (11) 

 

-soit les apprenants substituent un déterminant par un autre, ce 

qui constitue l’erreur la plus commise par les apprenants, car 

comme ils savent que les noms communs doivent être actualisés et 

qu’ils ne peuvent pas laisser de vide, donc ils préfèrent employer 

un déterminant à la place d’un autre sans savoir qu’ils nuisent à la 

grammaticalité de la phrase, comme l’illustrent ces exemples : 
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1-*Le boulangeais est un métier il prépare les pain. (31) 

2-*le médecin travaille dans l’hôpital, les cabinets. (36) 

 

Dans le premier énoncé (31), l’apprenant a utilisé l’article «les» 

à la place de « le » car dans sa tête le boulanger prépare une bonne 

quantité de pain et non pas une seule baguette ce qui n’est pas faux; 

mais il ignore que nous pouvons employer l’article « le » qui a une 

valeur de généralité pour désigner une grosse quantité ce qui donne 

: 

1-Le boulanger prépare le pain. 

Dans le second énoncé (36), l’apprenant veut nous transmettre le 

message suivant : le médecin peut travailler dans deux lieux 

différents soit dans un hôpital, soit dans son propre cabinet. 

Cette information peut être transmise de différentes manières : 

-Le médecin travaille dans un hôpital ou dans un cabinet. 

-Le médecin travaille dans un hôpital ou dans son propre 

cabinet. 

-Le médecin travaille à l’hôpital ou dans un cabinet. 

L’article défini « la » : 

L’article « la » a été employé vingt –huit fois soit 12,21٪ des 

déterminants utilisés. Parmi ces emplois nous avons compté quatre 

emplois fautifs : 

 1*-Il prépare le pin et le croquet et le petit chocolat et la 

pâtisserie et le gâteau dans la four (27) 

2*-Il utilise les marqueurs, la tableau, la brosse. (35) 

3*-(…) les outils de docteur sont : le stéthoscope, la radio et la 

tensiomètre (38) 

En (27), en plus de l’omission du verbe « cuire » avant le mot 

«four», c’est l’article défini « la » qui est employé à la place de 

«un».Donc, cet apprenant a fait appel à sa langue maternelle, car le 

mot four et un mot féminin en arabe algérien et il a ajouté le 

déterminant  « la  ». 

L’énoncé le plus correct est : 

1-Il prépare le pain, les croquets, les petits pains au chocolat, la 

pâtisserie et les fait cuire dans un four. (27) 

Pour ce qui est de l’énoncé (35), l’apprenant a employé le 

déterminant « la » à la place de « le » dans le groupe nominal « la 
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tableau ». En effet, cet apprenant a fait appel à la langue 

maternelle, car le mot« tableau » est féminin en arabe standard. 

La tournure la plus correcte est : 

2-Il utilise les marqueurs, le tableau et la brosse (35) 

Dans l’énoncé (38) c’est l’article défini « la » qui est employé 

au lieu de « le ». 

L’apprenant a fait la traduction en langue maternelle, parce que 

le mot tensiomètre est un mot masculin en arabe standard. 

L’énoncé le plus correct est : 

3-(…) les outils du docteur sont : le stéthoscope, la radiographie 

et le tensiomètre. (38). 

 

L’article indéfini « des » : 

Cet article est apparu vingt -trois fois dont cinq emplois fautifs. 

Les quatre apprenants concernés (02), (09), (12), (15) par ces 

erreurs ont employé le déterminant « des » à la place de la 

préposition « de » et de l’article partitif « du », ce qui est connu 

sous le nom de l’erreur de substitution, soit par ignorance, soit qu’il 

maitrise mal l’emploi de la préposition « de » et de l’article partitif 

en question comme l’illustrent ces phrases : 

 

1-*Le menuisier fabrique des jolis meubles. (02) 

2-*Il fabrique des jolis meubles. (09) 

3-*(...) On obtient des beaux meuble. (15) 

4-*Le boulanger fabrique des pains, des croissants. (12) 

Dans les énoncés (02),(09), (15), l’erreur réside dans l’emploi de 

l’article indéfini « des » à la place de la préposition « de ». 

Les tournures les plus correctes sont : 

1-Le menuisier fabrique de jolis meubles. (02) 

3-(...) On obtient de beaux meubles. (15) 

Dans l’énoncé (12) l’apprenant a employé l’article « des » à la 

place de « du » car il parle d’une grande quantité de pain , il a cru 

bien faire, mais il ignore que le boulanger prépare une quantité 

précise de pain, car il ne peut pas préparer tout le pain qui se vend 

sur les marchés ; donc c’est une partie d’un tout et c’est la raison 

pour laquelle il faillait qu’il utilise l’article partitif « du », ce qui 

donne : 

4-Le boulanger fabrique du pain, des croissants. (12) 
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L’article indéfini « un » : 

Concernant cet article, nous avons compté quinze emplois dont 

un fautif : 

1-*(…) il partage un boule et le laisse gonfler. (34) 

Ce qui est frappant dans cet exemple, c’est que l’apprenant a 

mis le mot boule au masculin, il a mis l’article  indéfini « un » à la 

place de l’article défini « la », ce qui donne :  

1-(…) il partage la boule et la laisse gonfler. (34) 

 

Mais cet énoncé peut être interprété autrement, l’apprenant veut 

expliquer  la manière de préparer le pain, le boulanger prépare la 

pâte, fait des boules, la laisse gonflée, puis il façonne des baguettes. 

Donc, dans cette phrase, il y a une erreur de substitution, 

l’apprenant a choisi le mauvais déterminant, car le boulanger ne 

prépare pas une seule baguette de pain mais plusieurs. Cette phrase 

peut être reformulée de différentes manières, soit nous employons 

l’article indéfini « des », soit nous employons la préposition « en » 

ce qui donne : 

. Il façonne des boules et les laisse gonfler. 

Ou 

. Il partage la pâte en boules et les laisse gonfler. 

 

L’article indéfini « une » : 

Trois apprenants sur quarante-six ont utilisé l’article indéfini « 

une ». Nous avons compté cinq emplois erronés parmi les huit qui 

sont corrects, ce qui n’est pas un taux faible car il représente 37,5 

٪du taux des emplois corrects.  

1- *Le menuisier fabrique de beaux meubles dans un atelier. 

(15) 

2-*(…) C’est une métier nécessaire. (36) 

3-*Le médecin travaille dans une petite cabinet. (40) 

Dans l’énoncé (15) l’erreur commise est dû à l’emploi de 

l’article indéfini « une » à la place de l’adjectif possessif « son ». 

La tournure la plus correcte est : 

1- Le menuisier fabrique de beaux meubles dans son 

atelier.(15) 

En(36) c’est l’article indéfini « une » qui est employé au lieu de 

l’article indéfini « un ».L’apprenant a fait appel à sa langue 
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maternelle, car le mot  « métier » existe en arabe standard et 

algérien. L’énoncé le plus correct est : 

2-(…) C’est un métier nécessaire. (36) 

Pour l’énoncé (40) l’erreur concerne le mauvais choix du 

déterminant, au lieu d’employer l’article indéfini « un » l’apprenant 

a employé  l’article indéfini « une ».L’apprenant a fait la traduction 

en langue maternelle, ce qui l’a induit en erreur car le mot 

«cabinet» et féminin en arabe standard .La tournure la plus correcte 

est : 

3-Le médecin travaille dans un petit cabinet. (40) 

 

L’adjectif démonstratif « cette » : 

Ce déterminant apparait qu’une seule fois dans les productions 

des apprenants mais dans un emploi fautif. 

1-*Cette métier est très utile pour nous. (06) 

En(06) l’erreur concerne l’emploi du déterminant démonstratif 

«cette» à la place de « ce ».En effet, comme dans l’énoncé (36)  

l’apprenant a fait la traduction  en langue maternelle, car le mot 

«métier»  et un mot féminin en arabe algérien et standard  et il a 

ajouté le l’adjectif démonstratif   « cette ».La tournure la plus 

correcte est : 

 

1- Ce métier est très utile pour nous. (06) 

 

Quant aux autres déterminants « l’», « ce », « du », « mon », et 

«leurs», ils ont été utilisés d’une à six fois dans les essais des 

apprenants mais ils apparaissent dans des emplois corrects. 

 

 L’analyse des productions écrites des apprenants de 5
ème

 AP ,  

nous a permis de constater que les apprenants emploient les 

différentes catégories de déterminants les articles définis (les ,le , la 

,l’) , les articles indéfinis (un, une ,des) , l’article partitif (du) , les 

adjectifs démonstratifs  (ce, cette) et enfin l’adjectif possessif 

(leurs) , mais en ce qui concerne les déterminants (  le , la , les , un, 

une, cette)  leur emploi est souvent erroné (25٪) . 

Concernant l’objet de cette contribution autrement dit la place 

du plurilinguisme dans l’enneigement des déterminants, cette 

analyse a révélé l’existence du plurilinguisme au sein des classes de 
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5
ème

 AP. En effet, les apprenants  font appel à leur langue 

maternelle, ils utilisent les connaissances acquissent dans les 

langues en présence (arabe algérien, arabe standard) pour aborder 

l’apprentissage des déterminants. Certes, cette structure existe en 

eux, ils maitrisent cette notion, ils connaissent le « le » et le « la »,  

mais cette traduction leur  joue souvent des tours, car il y a certain 

mots qui sont masculins  en français mais féminins  en arabe  

comme nous l’avons montré dans les exemples ci-dessus. C’est 

pour cette raison que nous  demandons  aux apprenants d’éviter la 

traduction en langue maternelle, car  ce va-et-vient entre les 

langues les induit en erreur, ils doivent s’approprier les règles 

morphosyntaxiques de chaque langue. 

En guise de conclusion, nous pourrons dire que le 

plurilinguisme est une richesse pour les apprenants qui maitrisent 

les deux langues : la langue maternelle et le français langue 

étrangère. 
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